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fulgurante, montrait pour la premiere
fois sur scene un univers specifiquement
feminin, vu par des femmes.

La Nef des sorcieres
Mars 1977. Luce Guilbeault con90it et
met en scene au Theatre du Nouveau
Monde La Nef des sorcieres. Sept femmes
ont joue sept textes : c'est le premier
'grand' spectacle de femmes au Quebec.
(Je dirais aussi spectacle feministe. Les
participantes etaient en grande partie des
feministes avouees et celles qui ne

Note aux lectrices et lecteurs: Je ne
pretends a aucune 0bj ectivite et a aucune
exhaustivite. L'analyse que je presente
ici est coloree par mes connaissances et
mes ignorances. J'ai sans doute omis des Le Theatre des cuisines
phenomenes et des personnes importantes Egalement en 1974 est ne le'Theatre des
Ge ne parlerai pas, par exemple, du cuisines'qui a presente deux spectacles,
theatre amateur et je commettrai sure- un sur l'avortement Nous Aurons Les
ment des erreurs de faits ou d'interpreta- Enfants que nous voulons, et un autre
tion) et je m'en excuse d'avance. Ceci dit, sur le travail menager, Momam travaille
je parlerai beaucoup de moi, parce que pas, a trop d'ouvrage, a Montreal et aussi
finalement, c'est ce que je connais le mieux. en tournee en province. Ce groupe mal-

Ma definition de depart de 'theatre heureusement, n'est pas tres connu du
de femmes' est simplement celle-ci: un milieu theatral 'normal', justement parce
theatre cree par des femmes, c'est-a-dire qu'il se situe totalement en marge de celui-
sans participation masculine ou a peu pres. cL 11 s'agit d'un theatre feministe car-
(Je raffinerai ma defmition par la suite). rement militant fonde sur une analyse
11 s'agit d'une chose revolutionnaire en rigoureuse de l'oppression feminine et
soi, parce que jusqu'a tres recemment orientee vers des objectifs precis de con-
(et c'est encore vrai pour beaucoup de scientisation et de transformation concrete
monde), il etait impensable que des de la societe. Les fondatrices de ce
femmes seules puissent faire quoi que ce groupe etaient d'ailleurs toutes des
soit. militantes engagees dans des luttes speci-

A ma connaissance, le premier spec-. fiques de femmes et se refusaient a
tac1e de femmes au Quebec a ete Un devenir des 'professionnelles' du theatre.
Prince, mon jour viendra cree et joue Elles ne jouaient d'ai1leurs pas dans des
en janvier 1974 par Paule Baillargeon, theatres, mais plutot dans les quartiers,
Suzanne Garceau et Luce Guilbeau1t. salles paroissiales, cegeps etc ... Je
Paule et Suzanne qui jouaient avec 'Le considere que leur livre Moman travaille
Grand Cirque ordinaire' (groupe de theatre pas, a trop d'ouvrage (Editions du remue-
mixte, hommes et femmes) se sont re- menage, 1976) est un document capital
trouvees avec Luce, comedienne d'une dans l'evolution du theatre de femmes au
autre generation (plus pres de la quaran- Quebec.
taine) qui avait le desir de se ressourcer
et aussi de travailler plus specifiquement
avec les femmes. Luce est d'ai1leurs une
personne tres importante dans la naissance
du theatre des femmes. C'est une des pre­
mieres comediennes 'connues' a se de­
clarer publiquement feministe dans un
metier que je considere pour le moins
prudent, sinon carrement reactionnaire.

Leur spectacle, sans etre d'une audace

l'etaient pas le sont devenues pour la
plupart).

Je qualifierais l'importance de ce
spectacle en quatre points:
1. Son audace. 11 montrait et disait des

choses etonnantes. (Entre autres, sur
la femme menopausee, la fi1le libre,
la lesbienne, la femme ecrivain).
Certaines d'entre elles n' ont pas ete
depassees (loin de la) par Les Fees on t
soi/.

2. Son succes et sa diffusion. Presente
dans le plus grand theatre 'etabli' de
Montreal, i1 a touche 25,000 per­
sonnes.

3. Le precedent qu'il a cre. Spectacle
de femmes audacieux et quand meme
populaire, i1 a permis que des spectacles
comme Les Fees ont soif et Celebra­
tions se produisent dans le meme lieu.

4. Le role de catalyseur 'entre femmes' .
Moi, entre autres,je dois beaucoup a
Luce et a La Ne/. L'experience m'a
donne foi en ma capacite d'ecrire pour
le theatre. Je ne crois pas que ceci se
soit produit dans un theatre mixte. 11
y a aussi Nicole Brossard qui, a partir
de La Ne/, a eu le gout d'ecrire pour
un theatre de femmes. 11 y a Michelle
Magny qui est a l'origine du projet-qui
a abouti a Les Fees ont soi/. Et aussi
peut-etre Louisette Dussault qui a
presente son one-woman show,
Moman, l'annee derniere.

Dans la lignee des gros shows de
femmes, je citerai brievement Les Fees
ont soifjoue a l'automne 1978 au TNM,
et Celebrations, un collage de textes
con9us par des feministes et presente
le 5 mars 1979 au TNM. 11 est important
de souligner l'enorme succes populaire de
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ces evenements. C'est signe que les
femmes (puisqu'il s'agit en grande partie
d'un public feminin) ont 'besoin'
d'entendre parler de leur condition.

Le Theatre experimental de Montreal et
le Theatre experimental des femmes
Je reviens en arriere pour parler de mon
travail et de l'activite 'femme' au sein du
Theatre experimental de Montreal. En
mai 1975, je fonde avec Jean-Pierre
Ronfard et Robert Gravel le TEM, un
petit theatre de 100 places OU it est
question de faire des choses nouvelles et
ou, grace a moi, on parle beaucoup de
relations hommes-femmes et de l'oppres­
sion feminine. Ce theatre est a l'origine
de 1'actuel Theatre experimental des
femmes. Deja feministe convaincue,je
croyais a l'epoque qu'il etait possible de
concilier un travail theatral avec des
hommes et une recherche axee sur les
femmes. En septembre 75,j'anime un
atelier de recherche sur le personnage
feminin au theatre dans le but de 'casser'
les stereotypes sexuels et d'inventer de
nouveaux personnages. C'est l'epoque
noire du feminisme, dans le milieu
theatral tout au moins. (La grande
epoque de 1'impuissance et du defaitisme
feminins). Les femmes que j'avais re­
groupees ne sont pas interessees a
explorer les themes que je propose et
l'atelier, apres trois mois, se termine en
queue de poisson.

En septembre 1976, il y a eu ce que
nous appelons le premier spe ctacle de
femmes au TEM: Essai en trois mouve­
ments pour trois voix de femmes, ensuite
en juin 1977, c'est Finalement. En mai
1978 c'est A Ma Mere, it ma mere, it ma
voisine, et en juillet et septembre 1979
la nouvelle direction du Theatre experi­
mental des femmes produit La Peur
surtout et prepare actuellement toute une
serie de spectacles et d'activites pour
l'annee 1979-80, ou on peut dire deja
que le texte ecrit aura plus d'importance
qu'auparavant. (A date tous nos spec­
tacles ont ete des creations collectives.)

En decembre 78, les femmes qui
avaient participe aux spectacles de femmes
du TEM, produisent Trac femmes, une
publication speciale sur les reflexions
suscitees par toute cette activite. (Cette
publication est tres importante parce que,
a part le Manifeste du Theatre des cui­
sines', c'est la seule fois ou les femmes
analysent publiquement leurs demarches
theatrales. ]'accorde beaucoup d'impor­
tance aux ecrits, parce que sans eux, tout
notre travail serait recupere par les cri­
tiques officiels). Pour celles et ceux que
9a interesse, voir Trac femmes distribue
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par les editions du Remue-menage.

La Commune aMarie
A partir de 1977, il y a eu aussi d'autres
phenomenes de creation tres importants. A
Quebec, Leo Munger fonde le 'Centre
d' essai des femmes de Quebec' (oil il y
avait cependant des hommes al'origine)
qui, en 1978, deviendra la 'Commune a
Marie' . Ce groupe a presente quatre crea­
tions collectives et un spectacle en
reprise: Le Fleuve au coeur en 1977
(spectacle sur la violence que les hommes
font subir aux femmes, qui a eu un gros
succes et a ete repris plusieurs fois);
Mascarade en 1978; Mademoiselle de la
Turandale it Roland du tourbillon inces­
sant en 1978; reprise des Celebrations
de Michel Garneau (spectacle sur le
couple); La Mer it boire (l'inventaire de
trois vies de femmes) en 1979. Actuelle­
ment ce groupe, selon l'expression de
Danielle Bissonnette est 'moins feministe
qu'au debut' et s'interesse davantage a
'l'individu'. 11 presente en ce moment un
spectacle sur le couple Equation it deux
inconnus de Marcel Dube. (Notons encore
une fois la resurgence du texte ecrit.) 11
n'en demeure pas moins que ce groupe
est dirige par trois femmes: Danielle
Bissonnette, Janine Angers, Denise Dubois.

3 et 7 le numero magique
En 1977, egalement est ne '3 et 7 le
numero magique', fonde par Catherine
Brunelle et Marie Ouellette, qui sont
issues du theatre amateur. Ce groupe a
produit trois creations collectives: 3 et 7
le numero magique en 77, L 'Eternelle
Incertitude ou la douce apprivoisee en 78
et Alice a la peau rouge et ne se met pas
de fond de teint en 79. Ce theatre assez
'rose' finalement se radicalise de plus en
plus (le dernier spectacle a ete joue
uniquement pour un public feminin).
Dans son inspiration et sa forme, je dirais
qu'il se rattache au mouvement contre­
culture, hippies, 'peace-love', c'est-a-dire
qu'il refuse la rationnalite, l'analyse, les
methodes de travail, et qu'il accorde beau­
coup d'importance a la musique, au 'jam'
spontane. Production tres anarchique
(assez floue aussi), fondee sur le 'feeling',
les 'vibes' et aussi de plus en plus sur
l'unicite, la marginalite de l'experience
feminine 'pure'.

Organisation 0
11 y a eu aussi en 78 et 79 deux creations
collectives d'un groupe de femmes de
'Organisation 0', une troupe de theatre
mixte: 'E' qui apportait une certaine
critique deJ'education 'feminine', mais
demeurait tres branchee sur le rapport

avec l'homme. Elles ont presente De
Force, je dechire ma camisole, spectacle
ambigu mais tres interessant dans son
imagerie inusitee et meme 'osee' dans les
rapports entre femmes. (Le travail de ces
femmes est un tres bon exemple du desar­
roi que vivent les jeunes femmes de 22 a
28 ans). Ce groupe ne semble pas savoir
exactement ce qu'est le feminisme (tout
en en etant tres preoccupe) et a tres peur
de toute pensee claire ou arretee. De
toutes fa90ns, elles font partie d'un
groupe mixte et continuent atravailler
avec des hommes. Elles preparent actuelIe­
ment un spectacle oil il est question, entre
autre, du couple (et c'est encore un texte
ecrit). 11 n'en demeure pas moins que les
femmes de 'Organisation 0' sont probable­
ment les elements les plus dynamiques du
groupe.

11 me reste a mentionner trois autres
spectacles: Oil En Est le Miroir?,joue en
1978 et oil il est beaucoup question des
relations amoureuses avec les hommes;
M6man (1979), le merveilleux one-woman
show de Louisette Dussault sur le person­
nage de la mere revue et corrigee;
Feminance a l'Eskabel en decembre 79,
trois soirees a partir de textes de quatre
femmes 'ou la parole dans 1'espace, dans
les corps ouvre vers une parole possible
d'autres femmes'.

Quelques reflexions
L'historique que je viens de presenter
m'inspire les reflexions suivantes:

Concernant les origines. Tres sou­
vent, les experiences de femmes
naissent d'un vague malaise, ou d'un
vague desir, plutot que d'un souci
ideologique precis (ce qui, de toutes
fa90ns, est tres significatit). 11
devient difficile de travailler avec des
hommes pour toutes sortes de rai­
sons, ou alors '9a adonne pas', ou
alors simplement on a 'envie de
travailler les unes avec les autres', ce
qui est egalement revelateur. (C'est
toute une revolution quand les
femmes commencent ase diriger
vers d'autres femmes, plutot que
vers les hommes.)

Au point de vue formel, i1 est clair
que le theatre de femmes est issu de
pres ou de loin du phenomene
'jeune theatre' fonde sur le travail
collectif et l'improvisation, Oll
hommes et femmes sont 'egaux' et
collaborent en toute fraternite (!).
Nous avons toutes ete formees et
nous sommes tautes nees dans des
theatres mixtes, ce qui, pour moi,
signifie des theatres menes par des



hommes (sauf le Theatre des Cui­
sines qui est issu plus directement
du militantisme). Certains groupes
n'ont jamais quitte tout afait ce
monde (comme Organisation 0) et
certains semblent y retourner (com­
me la Commune aMarie?). Je note
aussi un certain retour vers le texte
ecrit (par opposition ala creation
collective qui semble un peu essouf­
flee en ce moment). La creation
collective demeure toutefois un outil
tres interessant et elle renaftra sure­
ment un de ces jours.

- Au point de vue 'contenu' (Meme si
je deteste la fausse dichotomie entre
fond et forme). 11 est temps que je
definisse plus clairement la dif­
ference (qu'il peut y avoir) entre
'theatre de femmes' et 'theatre
feministe' . Pour moi, un spectacle
feministe est sous-tendu par une
conscience et une analyse de l' op­
pression feminine. Cette analyse
transparaft dans le spectacle au
moyen des images que les femmes
donnent d'elles-memes, soit en
critiquant leur condition, soit en
offrant de nouvelles images de
femmes. Theatre feministe ne
signifie pas necessairement theatre
dogmatique. Theatre feministe
signifie plutot 'vouloir changer le
monde' . (Le feminisme est cl' ailleurs
un phenomene en evolution con-
un phenomene en evolution cons­
tante.) 11 s'agit donc d'un concept
large qui peut englober differents
styles de theatre et qui ne garantit
absolument pas la ql:lalite artistique.
Remarquons qu'il pourrait exister
un theatre fait par des femmes qui
n'est pas du tout feministe. (par ex­
emple, le spectacle Du En Est Le
Miroir?) Des femmes qui se regrou­
pent pour presenter l'eternelle
amoureuse, l'eternelle bobonne ou
l'eternelle mere nourriciere, ne font
rien de tres revolutionnaire. (Ceci
dit, certains spectacles peuvent
etre tres ambigus, tres acheval
entre 'theatre de femmes' et
'theatre feministe', comme 'Organi­
sation 0' par exemple.)

Dans l'ensemble, et c'est malheureux a
dire, le feminisme fait encore tres peur
dans le rnilieu des comediennes. 11 est
tres difficile de trouver des actrices qui
sont pretes as'engager. Ceci est dfi en
grande partie al'ignorance effroyable de
ces femmes concernant leur condition et
leur histoire. (Evidemment c'est pas
etonnant, etant donne les institutions ou

elles ont ete formees). Mais c'est dfi aussi,
il faut bien le dire, au refus de voir cer­
taines realites. Je cherche, dans mon
travail, acombler ces lacunes, aexalter la
curiosite et la fierte des femmes. Y a rien
afaire, c'est encore l'epoque des pion­
nieres.

Les forces actuelIes
J'aimerais maintenant cerner plus precise­
ment les differentes forces qui animent
le theatre de femmes actuel.

11 y a eu et il y aura encore des
spectacles feministes populaires au
TNM. (Et peut-etre dans d'autres
grands theatres?) A date, ces spec­
tacles sont de forme assez tradi­
tionnelle et tournent autour du
monologue. (On semble avoir beau­
coup de difficulte aetablir des reIa­
tions nouvelles, vivantes et interes­
santes entre personnages feminins.
Dans le cas de Les Fees ont soif, c'est
meme tres lourd et maladroit.) 11
est grand temps de depasser le temoig­
nage un peu braillard. Je crois qu'il
est tres important et tres. possible de
diffuser des choses fortes et sans
compromis, atravers les institu-
tions etablies (au TNM en tout cas),
meme si la veritable innovation ne
peut venir que de l'exterieur. L'un
n'empeche pas l'autre. Au contraire,
ce sont les forces de l'exterieur qui
permettent le changement (lent
mais reel) des vieilles structures.

11 existe actuellement un theatre
permanent de femmes aMontreal
qui a justement pour but d'innover:
le Theatre experimental des femmes.
Ce theatre a ceci de particulier qu'il
concilie une analyse feministe rigou­
reuse (et une volonte de conscien­
tiser) avec une recherche theatrale et
esthetique. En d'autres mots, il veut
illustrer et combattre l'oppression
feminine, il veut redonner aux
femmes une histoire, en creant de
nouvelIes formes et de nouveaux per­
sonnages feminins. 11 fait appel a
l'imaginaire, au mythe, al'inconnu.
(Nous utilisons beaucoup l'incon­
scient dans nos methodes de travail
et aussi un entrafnement physique
tres pousse: notre theatre est tres
physique et tres peu sermonneux).

'3 et 7 le numero magique' conti­
nuera sfirement ses activites et ceci
tres probablement dans le sens que
j'ai indique plus tot. Forte dose de
sacralisation de l'emotif qui repre­
sente un aspect particulier du
feminisme actuel.

La ligne representee par le 'Theatre
des cuisines' m'interesse tout par­
ticulierement (quoiqu'elIe soit
tres differente de la mienne).
Theatre d'intervention, theatre
didactique et realiste, il peut avoir
des effets importants sur un public.
Je suis tres heureuse d'annoncer que.
cette annee, le 'Theatre des cuisines'
renaft de ses cendres.

11 y a des groupes dont l'orientation
me semble moins claire (mais je ne
veux pas juger ici de leur evolution
avenir): 'La Commune aMarie'
et 'l'Organisation 0' qui semblent,
entre autres, s'orienter vers le theme
du couple.

Petite parenthese sur 'le couple':
serait-ce l'annee du couple? 11 y a
de nombreux groupes de theatres
mixtes qui ont fait l'annee derniere
(et 9a continue cette annee) des
spectacles sur le probleme du
couple. (C'est tout un sujet d'etude
en soi. J'y vois beaucoup de recupe­
ration du probleme feminin). Dans
l'ensemble, ce theme m'ennuie pro­
fondement. nest plein de redites
et de complaisance et de peurs et
de psychologisme adeux sous (et
aussi il n'arrete pas de flatter le
male, pauvre petit qui chie dans ses
culottes). Bref, 9a sent le mort. Ca
m'emmene pas ailIeurs. Je veux aller
ailleurs. Fin de la parenthese.

n y a eu et il y aura encore, de plus
en plus, des spectacles de femmes
qui naftront spontanement en de­
hors des groupes constitues. Pour
l'annee qui vient, je sais qu'il y en a
plusieurs en preparation. Et ils pour­
ront prendre toutes 1es couleurs
imaginables. Ca grossit, 9a grossit. A
suivre.

Derniere note d'encouragement et
d'optimisme: de plus en plus de
femmes commencent aecrire pour
le theatre. Je cite, entre autres,
Nicole Brossard et Jovette Marches­
'",ault.

En guise d'epilogue
J'ai horreur des carcans. Je ne voudrais
surtout pas imposer de sens rigides aquoi
que ce soit, surtout pas au theatre, qui est
une chose vivante et sans cesse changeante .
Veuillez considerer tout ce qui precede
comme le point de depart d'une reflexion
et aucunement comme le point d'arrivee
d'un jugement definitif.

Cet article a paru dans la revue Possibles, val. 4,
No. I, automne 1979, publiee aMontreal.
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